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4>" (n ) = 2a2 
1 s 

<P n. (n ) = - 6b 
1 s 
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()n calcule ces quantités a2 et b en fonction de ~ et ~ et on trouve, 

tous calculs faits, que 6 EOF est né~atif : EOF ne chan~e donc pes de sens de 

variation à la condition de découplaÇl'e. Ce résultat ne dépend pas de la forme de 

la densité d'états, four des formes usuelles de densité d'états. Comme il n'y a 

pas de chanl7ement du sens de variation de EOF à la condition de decouplage, la 

transition est du 2ème ordre. En fait, ce resultat n'est pas suffisant pour 

affirmer en toute rigueur que la transition est du 2ème ordre ; il se pourrait 

que EOF change de sens de variation a.près la condition de découplage, mais Uhe 

telle éventualité ne s'est iamais presentee dans le calcul numérique des solutions 

des équations self-consistentes. 

l.b - ETUDE DE L'ORD:RE DE LA T~ANSITION ft. LP CONDITION DE DECOUPLAGE D'ORBITE. 

Le calcul est formellement identique à celui de l'appendice I.a. Le 

syst ème d' equations self-consistentes s'ecrit dans le cas map:netique de spin et 

d'orbite : 

<Pl(nl +) + <Pl (n2+) 
<Pl(n) = 2 

<P 2 (nl +) = <P2 (n2+) 

avec 

<Pl(n) cotp; 'IT n + (U + J) = ) n 6 

<P2 (n) = cotg 'IT n + (U - J1 
6 ) n 

Il est encore possible de faire une discussion graphique comme 

l'indique la figure 34 b. On appelle n et n les nQ~bres d'électrons de 
0+ 0-


